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Jean de Müller (1758-1809), auteur de Ges-
chichten der Schweizer, demeure une des
icônes de l’historiographie suisse et un per-
sonnage incontournable pour tous ceux qui
s’intéressent aux transformations que subis-
sait la Confédération à la fin de l’Ancien Ré-
gime. Grâce à une série d’ouvrages qui ont
été publiés ces dernières décennies, nous nous
pouvons nous faire une idée plus précise de
cette personnalité changeante et irradiante, de
sa perception de la politique européenne, des
événements et milieux culturels qui ont in-
fluencés sa formation intellectuelle, et de la ré-
ception de son oeuvre en Suisse. Ce qui man-
quait jusqu’à présent, c’était une étude qui
mette Müller en relation avec d’autres his-
toriens suisses de sa génération. Les textes
réunis dans ce volume, qui proviennent d’un
colloque qui s’est tenu à Lausanne en no-
vembre 2002, contribuent à combler cette la-
cune en retraçant les liens que Müller entre-
tenait avec plusieurs membres du Groupe de
Coppet, notamment Bonstetten et, dans une
moindre mesure, Sismondi.

La problématique générale a été divisée en
trois axes principaux : la biographie et l’au-
tobiographie de Jean de Müller ainsi que ses
rapports avec la Suisse romande ; le contexte
intellectuel et historiographique ainsi que ses
relations avec d’autres penseurs ; et finale-
ment les thèmes qui intéressaient à la fois
Müller et Coppet. Peter et Doris Walser-
Wilhelm, éditeurs infatigables des Bonstet-
tiana, rappellent tout ce qui ratta- chait Mül-
ler à la Suisse romande, à Genève en particu-
lier ou il résidait chez les Tronchin et Charles
Bonnet. Alexandre Escudier, dans un long ar-
ticle, trace la réception de l’oeuvre de Mül-
ler, en particulier de Geschichten schweize-

rischer Eidgenossenschaft, par des historiens
allemands, et analyse le rôle que ceux-ci at-
tribuaient à sa conception de l’histoire helvé-
tique dans le développement d’une nouvelle
forme d’historiographie nationale. Johannes
Süssmann étudie le concept de représenta-
tion dans l’oeuvre historique de cet auteur,
alors que Jean- Daniel Candaux nous rap-
pelle le cas intéressant de l’historien genevois
Jean Picot, auteur d’une Histoire des Gau-
lois (1804), comme exemple de ce qui s’écri-
vait à cette époque à Genève, loin de l’in-
fluence de Müller et du Groupe de Coppet.
Stefan Howald, auteur d’une biographie intel-
lectuelle de Bonstetten, s’intéresse à l’impor-
tante question du retentissement de la pensée
de Adam Smith chez l’historien suisse, alors
que Boris Anelli réélabore le problème des re-
lations entre Müller et Sismondi, élève admi-
ratif mais finalement critique du maître. Dans
un compte-rendu, Barbara Schnetzler évoque
le rôle que Francis Kinoch et Albert Galatin
ont joué pour la diffusion de l’oeuvre de Mül-
ler aux Etats-Unis pendant la première moi-
tié du xixe siècle. Antje Kolde se penche sur
la façon dont Constant a abordé la littérature
grecque et en particulier la question homé-
rique dans le huitième livre de son ouvrage
De la Religion. Finalement, Anja Höfler exa-
mine la topographie comparée du Latinum
chez Bonstetten et Virgile.

De qualité variable, les actes de ce colloque
offrent de nombreuses pistes aux chercheurs
intéressés aux rapports personnels entre l’his-
torien de la Confédération et les intellectuels
libéraux suisse et, notamment grâce à l’ar-
ticle détaillé d’Alexandre Escudier, aux fac-
teurs qui contribuèrent à la marginalisation
graduelle de son oeuvre dans le monde des
historiens allemands de la première moitié du
xixe siècle. Ce qui fait peutêtre défaut, dans
ce volume, par ailleurs très utile, c’est une vé-
ritable analyse de la perception par Müller
de la politique suisse, de sa compréhension
de l’avenir de la Suisse au sein de l’Europe,
ainsi qu’une étude qui nous permette de com-
prendre dans quelle mesure sa position dif-
fère de celle de ses amis du Groupe de Cop-
pet. Aussi, une lecture comparative de l’his-
toire müllerienne des républiques médiévales
suisses et de celle de Sismondi aurait peut-
être permis de mieux discerner et évaluer la
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particularité de ces deux auteurs. De même,
on aurait aimé en savoir davantage sur la lec-
ture que faisait Müller du troisième livre des
Richesses des Nations où Smith essaie de dé-
montrer l’importance cruciale des villes sur
l’essor de l’agriculture en Europe – compte
tenu de l’énorme intérêt que ce sujet a suscité
chez les réformateurs suisses.
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